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LE REMANIENENT DES ENQUETES PERLNENTES DANS UN MILIEU EN MUTATION 

M.P. Singh et J.D. Drew 

Stati:stique Canada 

1. INTRODFCTION 

Les données des recensements décennaux, en plus de répondre aux besoins de leurs 

utilisateurs, sont fréquemment utilisées dans la conception des nouvelles enqutes 

et elles constituent de loin l'instrumerit de rernaniement (ou de conception) le 

plus important des grandes enqutes permanentes sur la population et le logement. 

Ainsi, l'enqute canadienne sur la population active (ECPA), qul touche tous les 

mois 55,000 ménages du Canada (11), a été rernaniée aprs chaque recensement 

décennal. Ces renianiements servent deux principaux objectifs: corriger le plan 

de l'échantillon en foncticn de l'évolution des caractéristiques de la population 

et des limites des unites e.e recensernent et raffiner les méthodes utilisées 

(selection de l'ëchantillort, techniques d'estimation, etc.). Les remaniements 

nous donnent égalernent une occasion unique de réagir a) a l'évolution des besoins 

- 	en données que l'enqute doit satisfaire et b) a l'évolution de l'attitude du 

public a l'égard de l'enaute et des autres facteurs qui agissent sur la collecte 

des données. Ce document portera principaleinent sur ].es éléments a) et b), dans 

le contexte du remaniement de l'ECPA qul suivra le recensement de 1981. Les 

constatations qu'on y fait peuvent cependant s'appliquer a d'autres enqutes 

analogues. 
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En ce qui concerne les besoins en données, ii convient de signaler que, lors de 

la revision de l'ECPA dans les années 70 (9), on a beaucoup insisté sur l'accrois-

sement du volume des données et de leur fiabilité au nlveau provincial. Depuis, 

cependant, les données de l'ECPA ont trouvé d'importantes utilisations - la loi 

prévoit notamrnent qu'elles doivent servir a êtablir l'admissibilit€ aux prestations 

du Programme d'assurance-chrnage administré par Einploi et Immigration Canada. 

C'est a l'occasion du prochairi remaniernent que ces nouveaux besoins en données 

pourront kre examines pour la premiere fois. Outre des donnCes sur la population 

active, l'enqute sur la population active a servi ces dernieres ann&es a recueillir 

tin volume considérablement accru d'autres données a caractCre socio-écononique. 

AprCs avoir briCvement examine la dfinition générale des objectifs de l'enqute, 

nous arialyserons dans la section 2 trois cas précis de nouveaux besoins en données: 

1) l'amélioration des données mensuelles au niveau infra-provincial au rioyen 

d'une réaffectation de l'échantillon entre les provinces; 

la production de données fiables sur une base trimestrie].le et annuelle 

a des niveaux d'agrégation inférieurs par l'utilisation de nouveaux nodes 

de renouvellernent de l'échantillon; 

it augmen t a tion  de la demande de données socio-êcoriomiques en fonction de 

la capacité actuelle de l'enqute. 
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Dans la troisième section Cu document, nous examinerons l'effet de la rnéthode de 

collecte des données - l'é]ément b) - sur l'élaboration du plan de 1'enqute et 

nous verrons notarnznent combien ii est important que les decisions relatives aux 

méthodes a adopter soient crises rapidement. Au coors de la décennie qui vient 

de s'écouler, les conditior.s générales d'enqute ont bien change: résistance 

accrue des répondants, prise de conscience plus marquee du fardeau de réponse, 

utilisation de l'enqute vclontaire, fréquence accrue des réponses de substitution, 

augmentation relative des frais de déplacemerit et, par voie de consCcuence, 

multiplication des recours au téléphone et raffinement des technicues des enqutes 

téléphoniques, postales, etc. Compte tenu de cette evolution, ii est essentiel 

que les enqutes permanentes soient conçues de inanière qu'il soft possible de 

tester diverses nouvelles options (00 d t analyser les repercussions de l'évolu-

tion do milieu) dans le but d'en assurer la valeur cotit-efficacité. Nous exatni-

nerons dans cette section les conditions que cela suppose ainsi que la planifi- 

cation &une experience téléphonique et ses incidences sur le plan actuel. 

Daris la dernire section, enfin, nous donnerons on aperçu de quelques projets 

- 	associés a la mise a jour de l'échantillon et 1 la formulation de méthodes 

améliorées (15). 

Ii convient de souligner que les recherches sur la rêaffectatiori des échantillons 

et le recours a de nouveaux modes de renouvellement présentées dans les sections 

2.2 et 2.3 n'en sont qu'à leurs balbutietnents. Les tableaux présentés dans ces 

sections ont par consequent un caractre préliminaire; us ne nous pernettent 

pas moms d'entrevoir un certain nombre de possibilités qui seront fonction 

des besoins et des priorités des utilisateurs. 

Id 
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2. 	BESOINS EN DONEES 

	

2.1 	Evaluation des besoins 

Ii est iaintenant pratique courante, lors de la conception ou du reraniement 

d'une enqute, d'évaluer les besoins en données afin de fixer rapidenent les 

objectifs de l'enqute. Si l'enqute est permanente, le fait de ne pas 

determiner ces besoins en postulant que les objectlfs génCraux de 1'enqute 

sont demeurés inchangés équivaudrait a oublier l'un des buts premiers du 

remaniement: l'évaluation de 1'enqute du point de vue de ses utilisations 

et de son efficacité. Entre deux rernaniernents, les besoins en donnêes des 

utilisateurs qui ont participé B l'orientation des objectifs de l'eriqute 

peuvent avoir change; ii est égalernent possible qu'on alt trouvé depuis la 

conception originale de 1'enqute de nouvelles utilisations au< données. Ii 

appartient donc aux spécialistes en méthodologie et aux organisateurs de 

1'enqute d'exaininer, en collaboration avec les utilisateurs, les besoins en 

données et les priorités avant de fixer avec clarté et precision les objectifs 

- 	 du rernaniement. 

Une fois seulement qu'on se sera entendu sur des objectifs explicites les 

statisticiens responsables de la conception de l'enqute pourront-ils en 

arriver au meilleur plan, comnpte tenu des contraintes opératior.el1es et 

financiBres imposées B l'enqute. On n'insistera jamnais trop sur ltimportance 

de ce dialogue dBs les premniBres étapes de l'enqute. 

I 
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Cela est particulirernent vrai des grandes enqutes permanentes qui tie peuvent 

habituellernent pas subir d'importantes modifications erltrc deux remanietnents 

pour diverses raisoris: continuit6 des series chronologiques, complexité de 

l'enqute, cot-rentabilitC de l'opération. Ainsi, en négligeant de fixer 

ds l'abord les objectifs de l'enqute, ii se peut qu'on doive en subir 

longtetnps les consequences. 

Compte tenu des contrain:es financires actuelles, ii semble normal qu'un 

organisme d'enqute s'inquibte de ce que, en entamant des discussions avec 

les utilisateurs, on risque de susciter des demandes qui excéderont de beaucoup 

les moyens disporiibles. Toutefois, dans la inesure oti les deux parties 

comprennent bien l'importance des compressions budgétaires, ces discussions 

offrertt de reels avantages. Elles permettent d'une part aux statisticiens 

de répertorier les besoins et de leur attribuer un ordre de prioritC, et 

elles servent d'autre part a informer les utilisateurs des bescins qui ne 

peuvent atre satisfaits par l'enqute et a les znettre en garde contre les 

consequences de l'emploi abusif des données. 

Ii est égaleinent important d'insister sur le délai requis par le remaniement 
Id 	 d'une enqute permanente et sur l'irnportance de la participation des utilisa- 

teurs das les preinires étapes du processus. Contrairement a ce qul se passe 

dans les enqutes spéciales oti le travail de conception dernaride habituellernent 

de quelques mois 	un an, le temps de démarrage des enqutes perrnanentes est 

beaucoup plus long. D'un autre cté, les avantages qu'on en tire et les 

enjeux sont plus grands. Pour ce qui est du remanieroent de l'ECPA, blent que 

les plans de recherche définitifs 

I 
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ne solent pas encore fixes, un certain nornbre de travaux préliminaires ont 

commence vers le milieu de 1980, et le rernaniement devrait kre terminC vers 

la fin de 1983. 

Pour determiner les besoins en données du rernaniement de I'ECPA, les menbres 

du programme d'évaluation de 1'EPA (14) nouvellernent créé doivent dans urie 

premire ëtape rencontrer tous les principaux utilisateurs des donnCes de 

1'ECPA et un échantillon des autres utilisateurs pour examiner avec eux 

leurs besoins et voir dans queue mesure l'EPA parvient a les satisfaire. 
A la lumiare des résultats qu'on aura ainsi obtenus, les statisticiens 

responsables de la conception de 1'enqute s'intéresseront activement aux 

nouveaux besoins en données ou aux cas d'évolution des besoins antérleurs. 

Le succes du programme de remaniement tient donc largement a la definition 
rapide des besoins, les cDncepteurs de l'enqute disposant airisi du teips 

voulu pour évaluer diverses solutions de rechange et choisir la stratégie 

la plus intéressante. 

La definition des besoins en donnêes devra notanunent porter sur les caracté-

ristiques d'intért, les types d'estirnations requis (taux, niveaux, variations 

proportionnelles, variations absolues), la fr6quencE des estimations, les 

classements recoupés par niveau d'intért et, enfin, la fiabilité des données 

requises. 

I 
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Ii faudra en outre qu'on dcrive les utilisatiorts prévues des donn.es ainsi 

quo leur incidence sur le processus de decision ou d'affectation des fonds. 

Par ailleurs, ii est tout aussi important que les utilisateurs évaluent le 

r1e des donnees d'enqute dans leur propre prograre. On devra en outre 

demander aux utilisateurs dont les besoiris en donnCes sont multiples de leur 

attribuer un ordre de priorite. Ces renseignements en main, on pourra fixer 

les priorit€s globales de l'enqute en fonction des diverses coritraintes 

(budget, etc.) et les tracuire en objectifs pr€cis. Signalons que la 

responsabilité premire du statisticien responsable de la conception de 

l'enqute dans ce processus de consultation des utilisateurs est d'aider 

ceux-ci I bien cornprendre ce qu'on attend d'eux et 	leur expliquer le mieux 

possible les contraintes d'ordre technique. 

Signalons I cet égard tin document de Platek (10) et tin autre de Cahoon, 

Kriiceley et Shapiro (1) dans lesquels on a irisisté sur la nécessité d'établir 

avec clarté les objectifs de l'enqute dls les preniires étapes de sa 

conception. 

Pour illustrer l'importance de la definition des objectifs denqute dans le 

choix d'une stratégie d'enqute, nous presentons ci-dessous trois xnoyens de 

répondre I un accroissement de la demande de données. Le choix d'une stratégie 

donnée ou d'une solution m:Ltoyenne 

LFA 
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est fonction de la nature des données requises et du degré de priorit qu'on 

leur accorde. Nous examinerons successivement le cas de la réaffectatlon 

de l'échantillon (section 2.2), de l'utilisation de nouveaux modes de renou-

vehement (section 2.3) et enfin, de l'expansion du champ de l'enqute 

(section 2.4). 

2.2 	Amelioration d'estimations infra-provinciales mensuelles par une raffectation 

de l'échantihlori 

Avant d'examiner les consequences de la rêaffectation de l'échantillon sur ha 

fiabihité des données, nous presenterons brivernent l'expression du coefficient 

de variation utihise dans les calculs en fonctiori de la taihle de l'échantihlon, 

de la fréquence d'une caractéristique et de l'incidence du plan. 

Dans l'EPA, he coefficient de variation des estimations mensuehles de ha 

caractéristique "en ch6mage" (= u) et d'un secteur ( a) d'intért peut 

s'exprimer de ha manire suivarite: 

CV(u) = 100 SD(u) 

U 

oti 	SD(U) = ( z F 	(w t - 1) F 	
Pt 

tca 

o 	= sornme des strates ou ensemble des strates pour lesquelles le plan 
t 

de l'échantillon et ha fraction de sondage sont les manes. 





q 

et 	F = nombre e:stimatif de personnes de 15 ans et plus 

fraction de sondage inverse ( P/n si n reprsente la taille de 

1' échant illon) 

p = proportion de ch6meurs 

q = (l - p) 

F = incidence du plan 

L 	P p 
tca 

A la lecture de la formule ci-dessus, on peut voir que la fiabilitë des estima- 

tions du niveau d'une caractéristique est principalement liêe 	trois facteurs: 

1) La taille de 1'chantillon - Puisque W = P/n, le CV% diminue proportion-

nellement a l'augtnentation de la racine carrée de la taille de l'échan-

tillon, les autres facteurs demeurant constants. Ainsi, pour abaisser 

de moitlé le CV, la taille de l'échantillon dolt kre Tnultipliëe par 4. 

i) Fréquence de la caractéristique - Le coefficient de variation est presc• ue 

inversernent proportionnel a la racine carrée de la proportion des persormes 

qul possadent l.a caractéristique a l'étude. Dans ].e cas des ch6meurs, 

par exemple, plus le taux de ch6mage est bas, plus ii faut un échantillon 

de grande taille pour obteriir des estimations fiables. 

iii) Incidence du plan - L'incidence du plan donne une mesure globale de 

l'effet curnulé des divers aspects du plan: stratification, échantillon- 

nage a plusieurs degrés et estimation. Par definition, il est égal a 
l'estimation de la variance de l'enqute divisée par la variance qu'on 

aurait obtenue si l'échantillon avait 6t6 un 

* 
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échantillon aléatoire simple. Dams le cas de la caract&risticue "en 

ch6mage", une incidence du plan de 2 signifie que, si l'cn me tient pas 

compte de la question du coflt, le plan de l'échantilion a ftE de moiti& 

moms efficace que ne l'aurait ëté un 6chantillon a1atoire simple. Dams 

l'EPA, les incidences du plan sur la plupart des caractristicues ont 

généralement une valeur suprieure 	1; cela vient de cc que, par souci 

d'économie, on a concentré l'échantillon dams un norbre relat±vernent 

peu élevé de secteurs. 

On a toujours accordé beaucoup d'importance a la caractéristique "en ch3rnage" 

dams l'EPA; ainsi, la taille de l'échantil].on et sa repartition sont fixëes 

de manière aue les estimations mensuelles du nombre de ch&'eurs alent un degré 

de flabilité donné. Avant que la taille de l'échantillon me soit augmentée 

dams les années 70, l'objectif premier de la repartition des 36,000 mënages 

observes était la production de bonnes estimations niensuelles du nombre de 

ch6meurs au niveau national. Quand l'échantillon est passé a 55,000 nénages, 

].es tnénages additionnels ont été répartis de façon que la fiabilité des esti-

mations du nombre de ch6meur; vane tnolns d'une province a l'autre. Conine 

cette augmentation s'est faite après que l'échantillon alt étë remanié, on a 

di s'accomoder d'une contrainte additionnelle imposCe par le plan de l'échan-

tillon; en effet, 11 avait ét:é prévu que, dams les strates autoreprCsentatives 

(AR) (les grandes villes), la taille de l'échantillon me pouvait tre accrue 

que d'un multiple de la tailie existante, alors que, dams les autres secteurs 

(NAR), les augmentations devaient se faire par deml-multiples (50%, 100%, 150%, 

etc.). 
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Au moment d'augmenter la taille de l'échantillon, on a utilis6 dans chaque 

province des taux d'échantillonnage uniforrnes par type de secteur (AR et AR); 

grace a cette inéthode, ii a 6t6 possible d'amliorer les estinations provinciales 

du nombre de ch6rneurs. Le tableau 2.1 met en evidence l'effet de l'accroisse-

inent de la taille de l'échantillon sur le CV mensuel de la caractristique "en 

ch6mage", pour la péric'de qul s'&end de janvier 1975 a décetnbre 1980. L'uti-

lisatiori de taux d'ëcharitillonnage uniforines constitue en outre une bonne 

méthode de rpartition générale, si l'on considère que l'éventail des carac-

téristiques sur lesquelles on recueille des données est fort large (l'EPA 

sert en effet a mener des enqutes supplémentaires). 

Tableau 2.1 CVI des estimations rnensuelles du notnbre de ch6rneurs avant 

et apras i'augmentation de l'échantillori 

Province 

Taille finale de 
1 echantillnr 
(ménaes) 

C7 ces chnetrs Tuv  
dtaccroissement 	() 	Avar.t Arrs 

(2) (3) 	 (4) 

70.30 	 8.44 

(5) 

Terre-Neuve 3056 (.23 
I1e-du-Prince-douard 1418 200.00 	 18.12 9.61 

Nouvelle-Ecosse 4021 29.80 	 6.55 5.34 

Nouveau-Brunswick 4217 67.78 	 8.23 5.44 

Québec 8541 17.06 	 4.56 3.54 

Ontario 10850 14.24 	 4.31 3.65 
Manitoba 4719 141.34 	 11.13 6.55 
Saskatchewan 5724 200.00 	 14.42 7.56 
Alberta 6709 100.00 	 8.65 6.49 
Colombie-Britannique 6124 42.20 	 5.76 4.99 

Canada 55379 52.12 	 2.33 1.88 
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Le CV des estimations provinciales ayant ainsi atteint un niveau acceptable, 

les utilisateurs ont rclamé des dortnêes plus fiables au niveau infra-provin-

cial. Dans le reste de la sect ion, nous verrons de queUe manire la fiabilité 

des estimations mensuelles infra-provinciales du nombre de ch6rneurs pourrait 

tre améliorêe par le biais d'une réaffectation des échantillons provinciaux. 

Le plan auto-pondéré (fraction de sondage uniforme) présente un inconvenient: 

au niveau infra-provincial, la variabilité de la taille des populations se 

répercute sur la fiabilité des estimations. A l'heure actuelle, les estimations 

tnensuelles du nombre de ch6rneurs sont publiées sdparénent pour les 47 regions 

économiques de 1'EPA dcnt le CV est de 25% et moms. Les 19 autres regions 

économiques ont ëté fusionnées en groupes de deux a quatre regions, de façon 

que la fiabilité des dcnnées satisfasse aux critares de publication. 

On a récemment établi qu'il faudrait observer 3,000 autres ].ogenents pour 

obtenir un CV de 257 pour toutes les regions économiques (RE). Ii a également 

étê établi que ces logEments pourraient s'obtenir par simple réaffectation 

des échantillons des grandes RMR. Nous verrons dans la section 2.3 les raffi-

nerients qu'on cherche 	l'heure actuelle a apporter A ce principe de rCaffec- 

tation (utilisation daris les calculs de données d'enqute d'un plus grand 

nombre de mois, prise en consideration du degré de fiabilité des estimations 

dt au t res  regions infra-provinciales). 

En guise d'exemple, nous exarninerons ci-dessous les résultats qu'on pourrait 

obtenir par le truchement d'une réaffectation de l'échantillon du Manitoba. 

Les niveaux de fiabilité obtenus a l'heure actuelle pour les hut regions 

économiques du Manitoba 

U 
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pour la période qul s'étend de février 1978 a mai 1979 sont présentés dans la 
colonne 5 du tableau 2.2. Signalons que, a l'heure actuelle, les RE 65 et 68 
ainsi que les RE 61 	64 sot fusionnées au moment de la publication. L'échan- 

tillon a été réaffectë en scteurs NAR et AR de chaque region économicue de 

façon a abaisser au minimum les coats de collecte en maintenant le CV du 
nombre de ch6rneurs a un taux fie de 22, corune l'ont propose Fe11gi et al 
(4), pour toutes les RE sauf la RE 67 (Winnipeg), de laquelle on a retranchC 

288 ménages. On rernarquera que le CV pour l'ensemble delaprovince demeure 

pratiquement le mme, alors que les coOts augmentent legarement en raison de 

i.'accroissemerit de la taille de l'échantillon des secteurs NAR. 

Tableau 2.2 	Réaffectation de l'échantillon des regions économiques du 

Manitoba (février 78 - inai 79) 

Echantillon actuel Nouvel échantillon 

Region 
' 

€conornique NAR AR Mérages CV(u)% NAR AR Ménages CV(u) 
(1) (2) (3) (4) (5) (6) (7) (8) (9) 

61 41.67 - .77 25.98 30.16 - 659 22.00 

62 41.67 - 308 25.89 30.33 - 423 22.00 

63 	1 41.67 90.00 €90 17.55 92.55 74.54 399 22.00 

64 41.67 90.00 242 30.84 25.48 36.37 435 22.00 

65 41.67 - 404 22.36 40.40 - 417 22.00 

66 41.67 90.00 426 20.18 52.69 65.30 353 22.00 

67 - 90.00 2030 7.73 - 104.88 1742 8.35 

68 124.001 90.00 142 36.44 33.37 92.70 288 22.00 

Manitoba 43.27 90.00 4719 6.15 39.37 100.52 4716 6.19 

1 Regions éloignées 
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Cette inéthode de réaffectatiori alignêe sur les estimations infra-provinciales 

de la caractéristique "en ch6nage" prdsente néanmoins certains problèmes qul 

n'ont pas encore été rësolus. Par exemple, le nouveau plan ainsi obtenu risque 

de donner de moms bons résultats dans les enqutes qui sont meriées parallè-

lernent a l'EPA. Ii se peut par exernple que la repartition la plus intCressante 

pour les autres enqutes s'obtienne par sous-échantillonnage de l'E?A; cette 

solution contribuerait ndanmoins a rCduire la taille des échantillons dispo-

nibles. Par ailleurs, la résistance d'une telle réaffectation aux variations 

des niveaux de ch6mage reste a Ztre étudiée de tnanire approfondie. 

2.3 Nouveaux modes de renouveilement 

Dans une enqute par échantillon constant renouvelld conme 1'EPA, c'est la 

taille de l'échantillon mensuel qui determine la fiabilité des niveaux et des 

taux estimatifs mensuels; •n revanche, c'est principaletnent le node de renou-

vellenient qul determine 

1) la fiabilité des estimations des variations inensuelles, trimestrielles 

et annuelles et 

ii) la fiabilité des estimations obtenues par addition des donnCes nensuelles 

en estimations trimest.rielles, semestrielles ou annuelles. 

Dc façon gnérale, les modes de renouvellement qui donnient les mei].leurs 

résultats pour i) 	sont moiis pour ii) et iniversement. Ainsi, le choix d'un 

mode do rotation est fonction de l'importance qu'on accorde 	ces types d'esti- 

mat ions. 

I 
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Lors des remaniements pricédents de l'EPA, la demaride d'estirrat:ons de type 

ii) ri'était pas grande; on a done opté pour ui-i mode de renuve1iement dat-is 

lequel on accorde la prioritd aux estimations des variations merisuelles. A 

l'heure actuelle, les ménages demeurent dans 1'€chantillon de 1'EPA pendant 

six mois, et, tous les mois, le sixime des mnages quitte l'échantillon par 

renouvellemerit. Cette mthode est trs efficace lorsqu'ori mesure des variations 

mensuelles; en effet, comrne les 516e  des mériages demeurent darts l'êchantillon, 

le degré de correlation de la plupart des caractéristiques deneure relativement 

stable d'un mois 	l'autre. 

Cette stabilité des corrlations facilite l'estimation des variations, mais 

complique le calcul des estimations moyennes des niveaux. 11 en résulte donc 

que le mode de renouvellement actuellement utilisé dans 1'EPA n'est pas aussi 

efficace pour les estimations de taux ou de niveaux trimestriels, senestriels 

ou annuels que ne le seraient d'autres modes de renouvellenent. Ii est inté-

ressant de comparer les résultats qu'on obtient au moyen du mode de renouvelle-

ment de l'EPA quand on veut totaliser des données sur plusieurs mois ou obtenir 

-1 	 des estimations de variations rtensuelles aux résultats correspondants que 

donne le pendant américain de 1'EPA: la Current Population Survey (CPS). 

Darts la CPS, les tnënages demeurent dans l'échantillon pendant quatre mois, 

le quittent pour huit mois et y reviennent pour quatre autres nois. Ainsi, 

le quart des ménages quitte l'échantillori par renouvellement chaque mois. 

Si l'on pose que V représerite la variance des estimations d'un Mois m et 

que V représente la variance correspondante des estimations obtenues parcm 
totalisation des données de 
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c mois, le facteur de reduction de la variance K attribuable a la totalisation 

des données s'écrit: 	v 
K 	

cm 

V n 

De la mime façon, si \ 	i1) représente la variance de l'estimation des 

variations observées entre les mois m et in+1, le facteur de reduction de la 

variance K' de cette variation mensuelle s'écrit: 

V 
K - 	

(n, m+1) 
- V m  +V 

On retnarquera que K' est a peu prs égal a (1 - le coefficient de correlation 
des estimations mensuelles). Le tableau 2.3 présente les valeurs de K et K' 

pour les deux modes de renouvellement, pour la caractéristique "en chômage". 

Le fait que K alt une valeur moms élevée dans la CPS montre que le mode de 

renouvellement de cette enqute se prte bien a la totalisatlon des donnCes; 
en revanche, le fait que K' alt une valeur moths élevëe dans l'EPA indique 

que le mode de renouvellernent de cette enqute donne de meilleures estimations 

des variations mensuelles. Signalons que les chiffres pour l'EPA sont tires 

de travaux qul n'ont qu'un caractère prélitninaire (6) er que ceux de la CPS 

viennent de (17). 

Tableau 2.3 Coinparaison du mode de reriouvellement de l'EPA et de la CT'S 

pour la caractéristique "en ch6mage" 

Facteur de reduction de la 
	Facteur de reduction de la 

variance attribuable a la 	variance attribuable aux 
totalisation des dorrnées 
	variations tnensuelles (K') 

mensuelles (K) 	- 

I 

-- 	3 inois 6 riois 12 mois  

CPS 	.50 	.31 	.20 	 .50 

EPA 	.67 	.48 	.29 	1 	.44 

I 
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I.  

On prvoit faire des recherches pour confirmer les résultats du tab1eu 2.3 a 
l'égard de l'EPA, examiner des facteurs de variance voisins pc..r un plus large 

éventail de caractéristiques et étudier les repercussions d'autres modes de 

renouvellement: le 3 - 9 - 3 (trois mois dams l'échantillon, neuf nois a 
l'extërieur et trois mois dans l'échantillon) et le 1 - 2 - 1 - 2 - 1 (un 

niois dans l'ëchantillon., deux tnois A l'extérieur, un mois dans l'échantillon, 

etc.), par exemple. 

Pour Men mettre en evidence l'effet du mode de renouvellement sur l'estimat ion 

des niveaux, on a présenté dans le tableau 2.4 les tailles d'Cchantillon voulues 

pour obtenir un CV de 25% pour les estimations annuelles du nobre de chmeurs 

des divisions de recensernent, et ce pour deux méthodes d'affectatiori différentes 

du mode de renouvellemertt de 1'EPA et de la CPS. 

L'affectation par augmertation équivaut a conserver l'échantillon actuel et a 
y faire les additions vculues pour obtenir le niveau de fiabilité requis par 

division de recensernent (DR). La réaffectation, en revanche, équivaut a une 
transformation globale de l'êchantillon. Les deux solutions envisagécs cons- 

	

1 	 tituent des positions extrmes, et elles n'ont €té retenues que pour des 

	

14 
	raisons d'ordre pratique. Dams certains cas, en effet, la réaffectation 

donnerait lieu a une degradation des estimations provinciales mensuelles; la 
stratégie d'augmentation, par ailleurs, est manifestement trop coteuse. Le 

Bureau étudie a l'heure actuelle une stratégie globale qui tient a la fois 
compte du degré de fiabilité des estimations annuelles des divisions de recen-

sement et du degré de fiabilité des estimations niensuelles des provinces, 
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des regions métropolitaines et des regions économiques. 

Tableau 2.4 Logements additionnels requis mensuellement pour dormer un CV 

de 25% aux estimations annuelles do nombre de ch6eurs des 

divisions de recensement 

Mode de reno-jvellement de 1'EPA 1,  Mode de renouvel1eent de la CPS 
L UVJ.LLLe 

Augrientation 	RCaffectation 	I Augmentation 	RCaffectation 

T. -N. - 	 - - 	 - 

I.-P.-E. - 	 - - 	 - 

N.-E. 90 	- 12 	- 

N.-B. 7 	- - 	 - 

Qué. 2,520 	- 1,055 	- 

Ont. 2,300 	- 952 	- 

Man. 3,578 	1,411 1,887 	- 

Sask. 2,080 	- 877 	- 

Aib. 1,357 	- 647 	- 

C. -B. 370 	- 18 	- 

Canada 	1 	12,302 	1,411 	5,614 	0 

On renarquera que ces calculs ont été faits en fonction do plan actuel et des 

niveaux de ch6mage au recensement de 1976. Par ailleurs, on a retenu des 

facteurs de densité de 1.5 et de 3 pour les secteurs AR et NAR; les facteurs 

de reduction de la variance sont ceux du tableau 2.3. Les chiffres du tableau 

2.4 ne sont donc donnés qu'à titre 
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indicatif, puisque toute variation de ces facteurs - et notarrent du plan de 

l'échantillon - entraine iine variation des affectations. Le tableau 2.4 montre 

cependant clairement que si l'on accorde la prioritê voulue a l'ailioration 

des estimations moyennes trimestrielles, semestrielles ou annuelles, ii faudrait, 

pour des raisons de coit et d'efficacité, qu'on modifie le node de renouvellement 

en consequence. Le cas échant, outre l'étude théorique des divers nodes de 

renouvellement - et notamnent des biais auxquels donnent lieu les groupes de 

renouvellernent -, ii faudrait qu'on examine en detail la question du fardeau 

de reponse et qu'on sourneite certains autres aspects opérationnels aux tests 

sur le terrain dëcrit dans la section 2.4. A l'inverse, Si l'on accorde la 

priorité aux estimations des variations mensuelles, le mode de renouvellement 

actuel de l'EPA devrait Zt.re conserve. 

2.4 	L'enqute actuelle 

Ces dernires années, les utilisateurs ont réclame des donnCcs plus détaillées 

sur la population active ft sur une foule de phénomnes qui agissent sur la 

situation du marché du travail. Pendant les années 70, Statisticue Canada a 

réussi a satisfaire ces dernandes en sournettant l'enqute a une revision en 

profondeur (9), et notaxnent en accroiEsant les possibilitCs d'utiliaticn 

de l'EPA comme véhicule d'organisation d'autres enqutes. A l'occasion du 

remaniement actuel, on pourra d'ailleurs rëëvaluer le r6le de l'EPA a cet 

égard. 
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Comme l'EPA est la seule enqute-ménages perraanente de Statistique Canada, 

l'intégration des autres enqutes-mënages a 1'EPA est érinerent souhaitable; 

en effet, ces enqutes peuvent ainsi tirer profit des investissements que 

l'EPA représente en termes de base d'échantillonnage, de plan, de collecte 

des données et de systeme de traitement conçus pour obtenir plus rapidement 

et a un moindre coGt des données plus fiables que celles qu'on tirerait 

d'enqutes indépendantes. La revision de l'EPA et les raffinenents rnC:o-

dologiques qu'on y a apportés a l'occasion du dernier remanier,erit en ont 

accru la souplesse et les possibilités; 11 n'est done pas êtonnant qu'on 

alt de plus en plus cherché ces derniares années I utiliser l'EPA corrme 

support d'autres enqutes-tnénages. C'est notamrnent ce qui est arrivé dans 

le cas des enqutes sur les finances des consomxnateurs, les avoirs et la 

dette, les dépenses des families, les regimes annuels de travail, l'Cqul-

pement ménager, l'identification des étudiants, les offres d'enploi, les 

voyages, l'éducation, l'usage du tabac et les loisirs. L'intégration de 

ces enqutes occasionneiles prend trois formes différentes. 

Dans la majorité des cas, on a recours a une enqute supplémeritaire menCe 

parallalement a l'EPA par souci d'éconornie et de rapidité. Habtueliement, 

les dorinées sont recueillies mrs de la uirne visite, itrunédiatement apras 

l'interview de 1'EPA. Si 1'enqute corporte un long questionnaire, on peut 

avoir recours I une méthode comme la livraison/reprlse. 

4. 
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L'EPA a ëgalement êt utilise par d'autres enqutes pour constituer un 

ensemble distinct de inénages darts les tnmes secteurs que I'EPA; ici encore, 

on fait appel aux interviewers de l'EPA, mais a un autre roment. Cette 
solution est un peu plus coGteuse que l'enqute sup16mentaire; elie l'est 

cepertdant beaucoup moms qu'une enqute indépendante. On procde de cette 

facon dans 1'eriqute sur les finances des consomrnateurs des anries irnpaires 

(le contenu de l'enqute est alors augmenté de façon 1 cou'irir, notamrnent, 

l'avoir et les dettes) et darts 1'enqute sur les dépenses des families, qui 

se compose dt une  enqute;-mërnoire et d'une enqute par carnet. 

La base de 1'EPA a enfin étë utilisée darts la constitution d'échantillorts 

"iridépendants" de la base de l'EPA dans des secteurs non couvers par 1'EPA. 

De cette facon, on r€alise des economies du point de vue de la conception 

du plan de 1'6chantillon et des coits d'organisation et on évite les che-

vauchements avec l'EPA et les enqutes qui y sortt associCes. C'est la 

solution qu'on a retenue, par exemple, dans l'enqute sur la sante des 

Canadiens, tout au moms dans les villes, l'échantillonnage du reste du 

- 

	

	pays s'étant fait avec un plan distinct, vu les contraintes opérationrtelles 

spéciales de i'enqute. 

Paralliement au remaniernent de l'EPA, le Bureau €tudie actuellement divers 

aspects méthodologiques des autres grandes ertqutes. En effet, de la mme 

facon que l'utilisateur premier de l'eriqute permanente dolt rêCvaluer ses 

objectifs, les autres grands utilisateurs de l'enqute doivent procéder a 
un exatnen analogue. 
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Les utilisateurs auront ains:i l'occasion do maximiser les avantages qu'ils 

tireront de l'enqute ren,aniéc en fixant un plan idal 5 leurs enqutes, en 

étant conscients des consquences des diverses possibilitës de remanioent 

envisagées et en alimentant le processus de dcision. 

C'est d'ailleurs ce qu'ont récemment commence a faire les organisateurs do 
chacune des grarides enqutEs et les methodologistes qui y sont associCs. Les 

principales etudes porterort sur la stratification, les degrCs dchan:illon-

nage, l'affectation de l'échantillon a divers niveaux d'agrégation, le choix 
des fractions d'échantillor,nage et de sous-échantillonnage, les modes de 

renouvellement, le taux de réponse et ses corrections ainsi que les autres 

facteurs du processus d'estimation. Ii n'est pas improbable que ces etudes 

donnent lieu 	un ensemble de plans optimaux qui entreront plus ou coins en 

divergence. 

Compte tenu de 1'importance qu'on accorde aux principales enqutes menées 

parallalement l'EPA et do la tnesure dans laquelle les plans s'écarteront 

les uns des autres, on retiendra l'une des trois options suivantes: 

- 	a) procéder au remaniement en s'attachant principalernent aux besoins de 

1'EPA et en tenant compte des autres enqutes dans toute la mesure du 

possible; 

remanier l'EPA comine s'il s'agissait d'une enqute polyvalente; 

remanier uniquement 1'EPA et créer un support distinct pour les autres 

grandes enqutes socio-économiques. 
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La situation actuelle se si:ue quelque part entre a) et b); les caract&ris-

tiques du plan sont alignes sur les besoins de 1'EPA, particuiièrenient dans 

les regions non auto-reprCsentatives (section 4.2). L'encute n'en a pas 

moms une vocation polyvalente - nous l'avons d'ailleurs dëjà vu. On 

remarquera que la distinction entre les solutions a) et b) est très mince, 

La difference tenant principalement 	l'irnportance qu'on accorde aux divers 

sujets d'enqute. 

Pour illustrer la diffêrenc' 	ntre les deux optiques, pre:ons le 	do 

La repartition d'un échantillon d'un niveau d'agrégation donnC (R). Supposons 

qu'il y alt in enqutes (in = 1, 2, ..., N) dont ].a repartition optirnale au 

riiveau R soit n, la repartition de 1'EPA étant représentCc par n . Supposons 

quo leur amplitude s'écrive: 

n 1  < fl 2  < 	 • 	- 1 M 

CeL; signifie que le sujet N nécessite un plus grand échantil].on au niveau R. 

On remarquera que cela peut se produire au niveau R mme si la taille de 

1'êcanti1lon utilisE pour .Le sujet M est lnfêrieur 	cello do l'PA. 

Dans l'option b), la solution consisterait a chercher une repartition do 
compromis (n*)  telle que n1 	n' . n• Dans l'option a), en revanche, la 

repartition deneurerait n , et l'on devrait assouplir l'enqute de facon a 
perrnettre Un sur-chantl1onnage ou un sous-CchantlHonnigo. 
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Bien que l'option c) offre certains avantages techniques, elle prsente des 

problmes oprationnels - la coordination des deux supports d'enqute pour 

éviter le chevaucheuient des ëchantillons, notamment. Mme Si l'on parvenait 

a rsoudre ces problèmes, l'option c) devrait quand mne tre carte (a 
moms qu'une enqute d'urie importance et d'une complexité comparables a 
celles de l'EPA ne volt le jour), pour la simple raison qu'elle entraine 

des dépenses considérabhs. 

Le Bureau fait actuellement des etudes qui lui permettront de prendre une 

decision finale a cet égard. Pour l'heure, ii semble que les exigences de 
la plupart des enqutes qui utilisent l'EPA conime support pourralent Ztre 

satisfaites par l'option a) si l'on apportait de légres modifications a 
divers aspects du plan de 1'EPA et si l'on accroissait les possibilités de 

l'enqute décrite ci-dessous. 

Pour répondre aux besoins en données, on ëtudie actuellemerit la possibilité 

de créer une nouvelle enqute de petite envergure et d'accroftre les possi-

bilités de l'EPA. L'un des éléments de ce programme serait la collecte de 

statistiques sur de nouveaux domaines en prevision des besoins futurs. On 

disposerait ainsi d'une Dpération pilote qui pourrait tre mise a profit 
dans les grandes enqutes. Cette eriquête de petite échelle pourrait en 

outre servir a analyser les liens qul existent entre divers phénomnes 
soclaux et économiques. On pourrait y avoir fréquemnient recours 
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dans les situations r1cessitant une rponse rapide a des proccupations 
du gouvernement fédéral. Le troisième domaine dans lequel l'enqute pourrait 

jouer un r6le important serait la formulation de nouvelles techniques par 

le biais de travaux sur le terrain soigneusement conçus. Ce dernier aspect 

de la question est examié en detail dans la section qul suit, parallèlernent 

a la collecte des donnée.s. 

3. 	COLLECTE DES DONEES 

Dans une grande enqute, on peut avoir recours a une ou plusieurs méthodes 
de collecte des donnëes 	interview personnelle, t&léphone et poste; tout 

depend de la nature de l'enqute, des moyens et des ressources disponibles, 

de l'attitude des répondants et des delais. Queue que soit la tnethode 

retenue au debut d'une enqute permanente, ii faut qu'on la reexamine régu-

lirement, car l'évolution du milieu ainsi que des conditions dans lesquelles 

les données sont recueIllies agissent directernent sur sa qualité. Avec le 

temps. l'attitude des répondants a l'égard de ltenqute peut changer en 
raison d'une evolution de leur mode de vie ou d'un accroissement du fardeau 

de réponse; de nouveaux outils et de nouvelles techniques peuvent Ztre créês; 

les exigences juridiques, la situation des ressources ou la qualité des 

interviewers peuverit avoir évolué. Tout ces facteurs ont une incidence sur 

la qualité des donnëes recuei].ljes et, de ce fait, sur le choix de la méthode 

de collecte. Bien qu'il soit possible d'apporter certaines modifications 

aux méthodes de collecte pendant la vie du plan original, les transformations 

itnportantes qui agissent sur le cocit de l'enqute et la qualité des données 

sont généralement faites a l'occasion d'un remanietnent. Cela 
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vient de ce que la m&thode de collecte des donn&es agit aussi bien sur le 

plan de sondage que les inthodes d'estimation; ainsi, pour Ztre rentable, 

la nêthode d'interview doit kre fixe Men avant le plan d'échantillonnage. 

Ii est important de signaler que, si l'enqute sert a en réaliser plusicurs 
autres, ce qul est le cas de l'EPA, l'effet des diverses méthodes de collecte 

des données doit Ztre étudi€ - y compris sur le terrain - pour le plus grand 

nombre possible d'enqutes. Comme on l'a vu pour les objectifs de l'encute, 

ii est rrs important a cet égard que des rapports tras étroits s'établissent 
entre les organisateurs de l'enqute, le personnel sur le terrain et les 

inéthodologistes ds le délut de la planification des travaux. 

Nous avons signalé dans la section précédente que le Bureau envisage actuelle-

ment la possibilitd de crer une petite engute qui répondrait I ses besoins 

actuels en statistiques scciales. L'enqute aurait comme objectif premier 

le développement et la miie I l'essai de nouvelles techniques opérationnelles 

et de nouvelles méthodes. L'examen des diverses solutions possibles sera 

principalement axe sur la qualité des données (taux de réponse, taux de 

glissement, taux d'erreur, etc.) ainsi que sur leur effet sur le cost de 

l'enqute. Compte tenu de l'objet des tests, l'enqute pourra porter sur 

les mtues ménages que 1'EPA, sur un groupe de ménages distincts échantillonnés 

dans les mmes secteurs que 1'EPA ou sur un échantillon totaletnent different. 

Dans chaque cas, on pourra mesurer la durée d'utilisation de l'échantillon, 

sa situation et sa dispersion. 
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On prévoit par ailleurs que l'enqute servira 1 tester sur le terrain les 

possibilités d'application de nouveiles méthodes 	l'EPA. A titre d'exmple, 

nous examinons brivement ci-dessous l'un de ces tests; 11 porte sur l'ex-

tension de l'interview téléphonique aux regions rurales et aux petits centres 

urbains. 

Aprés une période de tests, l'utilisation de l'interview tCléphonique a Cté 

étendue, a l'occasion du dernier remaniement, aux unites auto-représenttives, 
dans le but, principaletnent, d'abaisser les coGts de collecte. A 1'heure 

actuelle, les ménages échantillonnés dans 1'EPA sont interviewés sur place 

le premier mois. Dans les unites auto-representatives, si le répondant 

accepte d'tre interviewé par téléphone, c'est ce qu'ori fait du deuxime 

au sixiame mois. Dans les autres secteurs, les interviews se font en 

per sonne. 

Le testage de l'interview téléphonique dans les secteurs NAR visera a tnesurer, 
pour 1'EPA et les enqutes qui sont menées en para].lale, deux principaux 

éléments. 

i) Effet sur les costs de collecte et sur le plan de l'échantillon. L'abais- 

sement de certains frais de déplacement et l'accroisseinent de la tche 

des interviewers pourralent contribuer a déconcentrer l'échantillon et, 
de ce fait, a atténuer la variance d'échantillonnage. On pourrait par 
exemple ëliminer un ou plusieurs degrés d'échantillonnage. 

I. 
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ii) Qualité des données. Le test pourrait servir 	évalucr l'accueil réservé 

l'interview téléphDnique ainsi que ses effets sur les taux de non-re-

ponse et, daris la mesure du possible, sur les estimations. 

Le test pourrait Ztre men5 auprs d'un sous-ensemble de tches de l'EPA perma-

mente, qui serait auginentC, dans certains cas, de 10 a 207, pour étudier la 

situation des tches comportant un plus grand nombre de ménages airisi que 

diverses concentrations d'échantillon. 

	

4. 	ALTTRES RECHERCI1ES SUR LE PL.AN 

Dans cette section, nous presenterons briavement certains aspects du rernaniement 

associés a la mise a jour de l'échantillon et au raffinement tnéthodologique 

du plan de l'échantillon et des techniques d'estimation. 

	

4.1 	Remaniement des unites auto-representatives 

Les unites auto-representatives (VAR) de l'EPA correspondent actuellement aux 

villes de taille suffisarae pour occuper au moms un interviewer. La popula-

tion des UAR se situe entre 10,000 habitants dans la region de l'Atlantique 

et 25,000 au Québec et en Ontario. Dans une premire étape, on redéfinira 

l'univers AR en tenant cotnpte de l'effet de l'accroissetnent de l'échantillon 

depuis 1976-77, des inouvements démographiques et des modifications apportées 

aux limites des regions métropolitaines de recensement et des agglomerations 

de recensement. 
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Les grandes UAR sont divisées en sous-unités et, au sein de ces sous-unités, 

on délimite des unites d'échantillonnage du premier degrC (grappes) en 

fonction des cornptages sur le terrain de 1973. Les grappes correspondent 

sensiblernent aux pt€s de maisons. Un échantillon a deux degrCs de grappes 

et de logements (3 a 5 par grappe choisie) est constitué par échantillonnage 

probabiliste proportionnel de groupes de grappes choisis d'une manière 

aléatoire (13). Les données du recensement servent a simuler le plan de 

1'EPA. Les recherches visent a étudier les effets sur l'efficacité de 

l'échantillonnage et les qualités pratiques d'autres unites d'échantillonnage 

du premier degré (secteurs de recensement, hots ou côtés d'ilot) et d'autres 

modes de repartition de l'échantillori entre les unites du premier degré et 

au seth de chacune d'elles. 

Les recherches porteront égalernent sur la facon d'obtenir un ëchantillon a 
jour dans les UAR et de le garder dans cet état. La croissance rapide et 

inégale qui s'observe en effet dans ces secteurs peut provoquer un accrois-

seinent rnarqué de la varia:ce des estimations (2) si l'échantillon n'est pas 

rëgulirement mis a jour. En vertu du programme actuel de rnise a jour de 

l'échantillon (12) (3), on obtient, pour les sous-unités rnises a jours, un 

fl 
	 comptage révisé du nombre de logernents a partir d'un dériombrement exhaustif. 

Dans le cadre du remaniement, on envisage d'utiliser, en guise de solution 

de rechange, des unites de recensement, des coruptages de logenent et des 

cartes. Le Bureau a également entamé des discussions avec PostCanada 

relativement a l'utilisation des cartes et des dénornbrernents de logernents 

de PostesCanada; on dispo:;erait ainsi un jour d'un moyen de niettre 	jour 

l'échantillon de 1'EPA sans qu'il soit nécessaire de faire un dénombreinent 

sur le terrain. L'élémen: clé a cet égard serait le couplage prévu 
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entre le code postal et :es unites du recensernent de 1981 - et, de ce fait, 

des unites d'échantillonnage de 1'EPA. 

4.2 	Reaniernent des unitCs non auto-reprCsentatives 

Les unites non auto-representatives correspondent aux petits centres urbains 

et aux regions rurales. A l'heure actuelle, on constitue de 1 a 5 strates 

gCographiquement voisines et de taille sensiblement égale dans les parties 

NAR des regions êconomiqtes. Au nioment de former les strates, on a tenu 

compte des classernents par branches d'activitë économique. Chacue strate 

compte environ 15 unites pritnaires d'écharitillonnage (UPE) délinitCes de 

facon a presenter des caractéristiques analogues A ).a strate du point de vue 

des variables de stratification et du ratio population rurale/population 

urbaine. Pour parvenir 	retnplir cette dernière condition, on a souvent 

dt répartir les centres urbains entre plusieurs IJPE d'une rnme strate, ce 

qui a entraThé des solutions de continuite entre les parties rurales et 

urbaines des UPE. 

A l'origine, on a choisi deux UPE par strate par utilisation systématigue 

de la mëthode epp (7). L'échantillon a ensuite etC grossi par sCle:tion 

d'autres UPE (5); 	l'heure actuelle, chaque strate compte de 3 a 6 UPE. 

Ii est probable que cette technique d'augmentation de l'Cchantillon a 

contribue a rCduire la valeur efficacitC-cot de l'enqute; cependant, 

cornxne l'opCration devait se faire entre deux renianiements, on a da mettre 

de ctC certaines solutions techniquement plus intëressarites (une restrati-

fication qui aurait donnC un nornbre accru de strates a deux UPE, par exemple). 

Coinme les besoins en donnCes et les servitudes techniques et pratiques 

imposCes par le plan varient d'une province A l'autre, on Ctudiera divers 

plans 
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par province ou par groupe do provinces plut6t que de chercher un plan 

national uniforme. 

Le plan des secteurs NAR n'est pas uniquoment lie 1 l'utilisation de 

l'interview téléphonique (cf. section 3), mais également aux objectifs 

de l'enqute. Par exemp:le, si l'on decide d'attacher plus d'importance 

aux estimations annuelles des divisions de recensement ou aux estimations 

d'autres grandes enqutes nienêes en parallle a l'EPA, on examinera 

sérieusement tout plan dans lequel los strates prirnaires seront des DR. 

Les DR seraient probablenent sous-stratifiêes en regions rurales et 

urbaines, et les sous-divisions de recensernent ou les secteurs de 

dénombrement serviraient d'unitês d'échantillonnage du premier degré. 

Ii faudrait néanmoins qu'on determine si un tel plan altérerait la 

qualité de l'échantillonnage de l'EPA. 

Les autres etudes sur ].e plan des secteurs NAR que le Bureau prévoit mener 

visent principalement a raffiner le plan et a en faciliter la ruse jour; 

elles portent notamrnent sur les sujets suivants. 

Zones tampons 

Habituellernent, la crois5;ance des secteurs NAR n'est pas suffisamment marquee 

pour qu'il soit nécessaire d'actualiser l'échantillon entre les remanietnents. 

Les secteurs NAR situés pras des lirnites de certairies regions uuétropolitaines 

de recensemerut font cependant exception. En effet, au cours des dix années 

de durée du plan, us suhissent souvent une forte croissance 

1 
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qul justifie l'utilisation d'un plan plus souple susceptible d'etre actualisC. 

Degres d'échantillonnage 

Le Bureau dolt mener des etudes pour êvaluer les consequences pratiques et 

théoriques d'une reduction du nombre de degrCs d'êchantillonnage. Ces etudes 

devraient Ztre étroltement associCes a celles sur l'interview t.1Cphonique. 

4.3 	Estimations et estimation de la variance 

Ii est également prévu qu'on étudiera les techniques d'esrimation et d'estimation 

de la variance de l'EPA et d'autres enqutes-ménages. Certains de ces travaux 

sent brivement décrits ci-dessous. 

Correction finale des ra:ios 

La technique d'estimation actueliement utllisée comporte une estimation par 

quotient au niveau de la province qui se fait 	partir d'estiations démogra- 

phiques officielles par categories ge-sexe, les chiffres Ctant ensuite 

corrigés de facon a teni:r compte de la population non observée (militaires 
et pensionnaires d'institutions). Le Bureau doit mener des recherches pour 

determiner la composition ge-sexe idéaie des post-strates par application 

de i'estirnation par quotient au niveau infra-provincial et correction du 

sous-dénombrement au recensement. 

Estimation des unites familiales 

Dams le passé, ii n'y avait pas d'estimations post-censitaires du nombre 

d'unit&s familiales, et, de ce fait, ii n'existait pas de technique normalisée 

de production d'estimations familiales. Dams i'étude prévue, on s'attaquera 

a ces deux probimes et on s'efforcera d'assurer la compatibilité des estirna-
tions des families et des individus. 
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Estimation de la variance 

Le Bureau dolt niener d€-s recherches pour comparer divers estimateurs avec 

l'estimateur de Xeyfit2 (8) qu'il utilise actuellenient, en s'attachant 

notamnient a la stabilité et a l'importance du bials qu'introduit dans 

l'échantillonnage le principe du renouvellement. L'étude portera aussi 

bien sur des estimations désaisonnalisées que stir des estimations non 

désaisonnalisées. 

Petits secteurs 

Les recherches sur les n,éthodes d'estimatiori des secteurs non normalisés 

dont les unites chevauchent celles des strates doivent se poursuivre. Les 

etudes portent notanmment stir les estimateurs synthétiques et composites 

ainsi que stir la regression de l'échantillon. On s'est également intCressë 

au traitement des grappes a forte croissance, et noraninent a leur effet sur 
les estimations des petits secreurs. 

1 	5. 	SOIAIRE 

p 	Le remaniement des enqutes permanentes doit a ses tout debuts s'appuyer sur 
d'étroits contacts entre les utilisateurs, les organisateurs et les concepteurs 

de l'enqute. Ce n'est qu'ainsi qu'on pourra réévaluer l'efficacité du 

prograumie existant, informer les utilisateurs des unites de 1'enqute et 

en fixer les objectifs en fonction des besoins actuels et futurs en donnêes. 

Pour bien illustrer 1' importance de la definition des objectifs, nous avons 

e,xaminé trois tnoyens de parvenir 	satisfaire a la demande: la reaffectation, 
les modes de renouvellement et les possibilités de l'enqute. Le choix de 

l'une ou l'autre de ces solutions dépendra manifestetnent des besoins exprimés. 

I 
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La méthode de collecte des données joue, elle aussi, un role extrrenent 

important dans le choix dt une  stratégie adaptée a telle c'u telie situation. 

Les planificateurs s'efforcent d'obtenir, compte tenu des ressources 

disponibles, le meilleur plan; comme c'est la collecte des données qul 

occasionne 	le gros des dépenses, ii est essentiel que les decisions a 
cet égard se prennent rapidement. Le Bureau prepare a l'heure actuelle 
une enqute de petite envergure qul sera utilisée dans l'élaboraticm de 

nouvelles tnëthodes; 11 est notamment prévu qu'on y aura recours pour 

examiner les possibilités d'utilisation de l'interview téléphonique dans 

les regions rurales et les petits centres urbains. 

A l'heure actuelle, le Bureau s'informe sur les besoins des utilisateurs; 

ii doit également prendre une decision relativernent aux méthodes sur le 

terrain. Plusieurs projets de recherche et d'évaluation ont d'ailleurs 

déjà été mis en route. Des travaux relatifs a d'autres aspects du plan 
de l'enqute et des méthodes d'estimation sorit déjà commences. A rioins 

que l'enqute ne subisse d'iinportarttes modifications, le programme devrait 

tre tertniné vers la fin de 1983. 
I' 
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